
DÉBATS DES COMMUNES

LES PAGES

M. Paul Steckle (Huron-Bruce): Monsieur le Président, je
suis sûr que tous les députés se joindront à moi, aujourd'hui, pour
remercier un groupe extraordinaire de jeunes hommes et de
jeunes femmes et je veux parler ici des pages de la Chambre.

Nous arrivons souvent à la Chambre à la hâte, préoccupés par
nos horaires chargés, mais ils nous accueillent toujours avec le
sourire et avec gentillesse. S'il peut sembler, parfois, que nous
tenions leurs services pour acquis, je voudrais leur dire
aujourd'hui que nous apprécions énormément tout ce qu'ils font
pour nous. Ils nous facilitent énormément la tâche.

Il y a quelques jours, j'ai eu l'occasion de m'entretenir avec
quelques pages à l'extérieur de la Chambre. Ils se sont montrés
charmants et intelligents. Ils ont cherché à se renseigner non
seulement sur le système politique, mais aussi sur ma circons-
cription, mes électeurs et moi-même. Leur dévouement et leur
enthousiasme sont vraiment dignes de mention.

Je voudrais dire aux pages que leurs parents et leur famille
peuvent réellement être très fiers d'eux et de leur travail. J'espè-
re qu'ils ont tous aimé leur séjour ici, même s'il peut parfois se
révéler plus court que prévu. Je voudrais leur adresser tous mes
voeux de succès dans leur vie et leur carrière. J'espère que la
prochaine fois qu'ils seront de passage à Ottawa, ils n'hésiteront
pas à venir nous voir.

[Français]

LES JOURS FÉRIÉS

M. Ronald J. Duhamel (Saint-Boniface): Monsieur le Prési-
dent, il y a deux grandes fêtes qui s'annoncent au Canada d'ici
quelques jours. La première, la Saint-Jean-Baptiste, le 24juin, a
eu ses origines à Montréal dans les années 1800, pour les franco-
phones de partout au pays, et bien sûr, pour les Québécois et les
Québécoises.

Il y a aussi la Fête du Canada qui se célèbre le ier juillet pour
tous les Canadiens et toutes les Canadiennes partout au pays.

[Traduction]

On célébrera la Fête du Canada d'un océan à l'autre.

[Français]

Ce sont deux grandes fêtes où on devrait célébrer avec la
parenté, les amis, célébrer ce qui nous unit, ce qui rend ce pays un
des meilleurs au monde.
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[Traduction]

. Il s'agit là d'une occasion merveilleuse pour nous tous, Cana-
diens, de célébrer ces deux grands événements à quelques jours
d'intervalle.

Article 31 du Règlement

LA CHAMBRE DES COMMUNES

M. Stan Keyes (Hamilton-Ouest): Monsieur le Président,
comme les vacances d'été approchent, je ne peux m'empêcher de
dire combien je suis fier du travail que nous avons accompli au
cours des huit mois qui se sont écoulés depuis que nous avons été
élus.

Nous tenons notre promesse de créer des emplois et de susciter
de l'espoir pour les Canadiens en répondant d'abord à leurs
besoins et en restaurant l'intégrité dans la fonction publique. En
effet, nous avons tous dû faire face à de nombreux défis à la
Chambre depuis qu'elle a .entrepris ses travaux le 17 janvier
dernier. Toutefois, les défis que mes collègues et moi-même
avons dû relever ne sont rien en comparaison de ceux avec
lesquels vous avez été aux prises au cours de votre session
inaugurale en tant que Président de la Chambre.

À l'occasion, les passions et les inquiétudes qui se sont mani-
festées dans cette Chambre ont menacé de perturber la bonne
marche des travaux, mais vous êtes parvenu à réprimer des
débats enflammés sans en diminuer la substance. Monsieur le
Président, à vous et à tous mes collègues, je souhaite un été sans
danger et agréable avec votre famille, vos amis et vos électeurs.

Le Président: J'allais l'interrompre, mais j'ai pensé le laisser
poursuivre.

* * *

[Français]

LA COREE DU NORD

M. Stéphane Bergeron (Verchères): Monsieur le Président,
nous accueillons avec soulagement et satisfaction les nouvelles
encourageantes que rapporte l'ancien président américain, Jim-
my Carter, de son voyage dans la péninsule coréenne.

Il semblerait, en effet, que ses efforts pour dénouer l'impasse
créée par la crise nucléaire avec la Corée du Nord aient obtenu de
bons résultats puisque Pyongyang accepterait de geler son pro-
gramme nucléaire et autoriserait l'entrée d'inspecteurs interna-
tionaux. Un troisième round de discussions sur le dossier nu-
cléaire pourra vraisemblablement être repris par voie
diplomatique entre Washington et Pyongyang.

Nous ne pouvons donc qu'applaudir cette ouverture créée par
l'ancien président américain pour qui la crise semble être termi-
née. L'adoption de sévères sanctions par le Conseil de sécurité
des Nations Unies contre la Corée du Nord ne sera plus nécessai-
re si Pyongyang respecte l'accord obtenu par M. Carter.

L'opposition officielle tient à féliciter l'ex-président Carter
pour cette contribution inestimable à la cause de la paix dans le
cadre de cette situation tendue qui dégénérait dramatiquement.
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